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Chapitre numero 1
Titre : Prologue
Poste le 20/04/2010 a 00:44:39 par TheBigBoss98

Nous sommes le 18 Janvier 2011, une date bien sombre dans l’histoire de l’humanité, car elle verra la naissance de la plus dangereuse organisation terroriste jamais crée : l’O.T.A.E*. Cette dernière veut le plus de pouvoir possible et veux semer la terreur partout dans le monde pour affirmer sa domination, par tout les moyens : vols d’ogives nucléaires, armes chimiques, ventes d’armes, attentats suicides… toutes sortes d’actions pouvant infliger la peur aux personnes.
Heureusement pour la liberté du monde, des hommes sont là, dans l’ombre, pour assurer notre sécurité. Leurs missions vont de simples interrogatoires à la torture, et des simples assassinats aux assauts de grande envergure. Je vais vous raconter l’histoire de ces soldats, la mienne.
* Organisation de terreur, attentats et extorsion 




Chapitre numero 2
Titre : Bienvenue chez les S.A.S!
Poste le 20/04/2010 a 00:46:22 par TheBigBoss98

7 Mois plus tôt…
14h32
Mon nom est Mike McKenzy, 35 ans, et je suis actuellement en route vers ce qui va changer ma vie : Fort Hortenson. Qu’es-ce que cet endroit ? Le camp d’entrainement du Special Air Service, plus connu sous le nom de S.A.S., les forces spéciales britanniques. Depuis mon enfance je rêvais de faire partie de ces commandos d’élite qui accomplissent des missions très difficiles ; justement, ce qui me plaisait, c’était la difficulté. Si tout était parfait, si la vie n’était pas difficile, on s’ennuierait : c’est ce que je veux éviter.
15h50
Enfin arrivé ! J'allai voir le garde pour lui donner mes papiers et ce dernier me laissa entrer tout en m'indiquant où sont accueillies les nouvelles recrues: je dois d’abord m’enregistrer dans le bâtiment administratif puis me rendre au hangar A où le Sergent Jenkins doit nous entrainer. Pendant que je marchai en direction de l’édifice, j’observai ce qui m’entourait : des soldats faisaient des pompes, des hélicoptères décollaient et atterrissaient, et au détour d’un virage je jetais un coup d’œil par une fenêtre et je vis l’armurerie : des armes de tout types, de tout calibres ; je m’imaginais déjà tenir ce XM8 et tuer des ennemis !
Après quelques minutes de rêveries j’arrivais enfin devant le hangar, j’entrai et je vis 13 autres personnes debout, dont une qui se trouvait au centre de la pièce, surement le Sergent.
Je pris place au milieu des autres puis Jenkins commença son discours :
-Bonjour Messieurs, vous savez pourquoi vous êtes ici non ? Vous êtes là car vous êtes l’élite, mais être un S.A.S c’est être l’élite de l’élite, la crème de la crème ! C’est pour cela que seul 4 d’entre vous sortiront de cette sélection !
Des grognements de mécontentement se firent entendre dans la salle
Jenkins se moqua des recrues qui se trouvaient des elles :
-Eh oui les gars, chez les S.A.S faut pas être des merdes parce que vous risquez votre vie !
Bon allez faites moi deux équipes de 6 et donc 2 escouades de 3 puis que chacun prenne ces vêtements et ces armes : elles sont à guidage laser, quand ce dernier touchera un point de votre corps, cette combinaison enregistra ça comme un tir réel, et on pourra savoir qui est mort ou pas !
Allez tout le monde on se dépêche !
Je me dirigeais vers le présentoir, enfilai ma combinaison et prenait un G36K et un Sig Sauer P226.
Avant le début de ce faut « deathmatch » je voulus faire connaissance avec les membres de mon escouade.
J’abordai le premier, un grand gars baraqué, chauve, il avait pris une XM8 LMG et un MP-412 Rex :
-Salut ! Je m’appelle Mike, et toi ?
-Salut, moi c’est Carl, mais on me surnomme Rex !
-Pourquoi t’as décidé de devenir S.A.S ?
-Pour la difficulté et la gloire !
-Pareil que toi !
-Bon allez il faut que je vérifie mes armes, t’es dans mon escouade non ?
-Ouai’p.
-Parfait, on se reverra à l’entrainement .
J’allais voir le dernier membre de mon escouade, un gars de corpulence moyenne, cheveux châtains, il avait pris un M14 EBR ainsi qu’un colt M1911. J’engageai la conversation :
-Salut, moi c’est Mike, je suis dans ton escouade !
-Enchanté Mike, moi c’est John !
-Je parie que tu veux devenir un S.A.S pour la gloire et la difficulté ?
-Ben oui, comme tout le monde je crois ! Allez l’entrainement va commencer on y va !
-Ok je te suis.
J’allais enfin savoir si j’étais apte à devenir un S.A.S.





Chapitre numero 3
Poste le 21/04/2010 a 12:18:53 par TheBigBoss98

S.A.S : Spec Ops
Chapitre 2 : Le verdict
(Note : Au lieu de dire faisceau laser je dirais balle)
Voilà, je vais enfin passer le test qui va peut être transformé mon rêve en réalité. J’étais stressé : des gouttes de sueur commençaient à perler sur mon front et je tenais mon arme tout en tremblant. Je désactivais la sécurité d’une main moite. J’étais stressé, ça se voyait ; mais heureusement, Rex me dit que tout allait aller, et que l’on réussirait. J’acquiesçais d’un signe de la tête  puis la porte s’ouvrit sur le terrain et les deux équipes, chacune d’un cote se mirent à avancer. J’étais dans l’équipe bleue.  C’était un terrain au sol de sable, avec des barrières de béton et des miradors (un peu comme bloodbath dans mgo). John me dit de le suivre, ce que je fis. Il monta dans un mirador et m’alerta de la présence de deux ennemis : il allait sniper le premier et je devais éliminer l’autre rapidement avec mon G36K. Une fois que j’entendis la détonation je passai mon arme par-dessus ma couverture et faisais un tir de suppression. Juste après la fin de celui-ci je me précipitai à découvert et vidai une rafale sur l’ennemi, que j’eu pris par surprise. Malheureusement il eut le temps de tirer une balle dans mon bras gauche ; je ressentis la douleur : cette combinaison contractait donc l’endroit touché pour donner une impression de réalité. John m’a dit qu’il me couvrait et que je pouvais donc avancer. Après quelques minutes de marche, j’entendis des bruits de combats qui provenaient de derrière un mur. J’allai voir, et je fus surpris de voir Rex au sol et un ennemi le braquer avec son arme. J’appuyai sur la détente mais j’entendis un clic : l’arme était vide. Je sortais le chargeur et le lançais sur la tête de l’adversaire. Celui tourna la tête et j’en profitai pour sortir mon Sig et lui tirer 3 balles dans la tête. Je l’aidai à se relever et lui demandai si il allait bien ; il me répondit que oui et m’apprit la position de deux snipers quelques mètres plus loin. J’allai voir et je les vis ; lentement, je me baissai, sortais une grenade de ma sacoche et la dégoupillai. J’attendis deux secondes, puis je la lançai. Ils n’eurent le temps que de la voir, puis, elle explosa.
Juste après, la sirène sonna et le Sergent annonça qui avait gagné : l’équipe bleue. Tous ses membres, dont moi, sautions de joie !
Il nous dit de nous calmer, car il allait annoncer les 5 qualifiés. J’avais l’impression que mon cœur allait sortir de ma poitrine.
Jenkins commença :
-Les qualifiés sont :
John Cartney
Mike McKenzy
Carl Cipher
Après ces 3 noms, je n’écoutais plus : j’étais qualifié ! Et mes amis étaient avec moi. Enfin, j’étais devenu un S.A.S.





Chapitre numero 4
Titre : Chapitre 3 : Quelques imprévus…
Poste le 12/07/2010 a 21:21:02 par TheBigBoss98


Jenkins nous félicita et nous dit d’aller nous reposer dans nos dortoirs quand il fut interrompu par sa radio qui grésillait :
« Jenkins, situation d’urgence, rassemblez les S.A.S, ils ont une mission, terminé, ordonna la voix. »
Jenkins, le teint pâle nous dit d’aller mettre nos tenues et s’équiper à l’armurerie. En sortant du terrain d’entrainement, je remarquai la gravité de la situation : les hélicoptères décollaient et atterrissaient, des soldats couraient partout tandis que des supérieurs leur donnaient des ordres en criant. Je me faufilai parmi cette masse et arrivai enfin à l’armurerie.  L’armurier me donna mon treillis de combat vert, un étui pour couteau de combat et l’objet qui va avec ainsi qu’un Five Seven et un G36C, tous deux équipés de silencieux.  
Jenkins se mit debout sur une table à proximité de l’armurier et dit que tous les SAS devaient aller à la zone B-6. Je sortais puis suivais les autres SAS pour arriver au terrain. Nous traversâmes la base, passèrent un portail puis arrivâmes sur ce qui semblait la zone de départ pour les missions.  John vint vers moi et me dit de le suivre, ce que je fis.  Nous montâmes dans un CH-47 Chinook et ce n’est qu’une fois à l’intérieur que je pus m’apercevoir du remue-ménage qu’il y avait dans la base. Les officiers appelaient désespérément leurs soldats qui s’étaient perdus dans d’autres unités.
Parmi ce foutoir, un soldat foutait le bordel plus que d’autres : il portait dans chaque main une caisse contenant un missile Javelin, et il donnait malencontreusement des coups à ses camarades, qui répliquaient par une volée d’insultes à propos de lui et sa famille.
Je fus tiré de mes pensées par le pilote qui annonça le départ. La rampe se ferma, le moteur se mit en route et quelques secondes plus tard, je sentais que l’on quittait le sol. C’est à ce moment que je regardai attentivement ce qui m’entourait : nous étions une dizaine de soldats et partagions l’espace avec des caisses et une mitrailleuse, à l’arrière. Je remarquai que j’étais assis sur une boite contenant du C4. Je me levai aussi et m’asseyais un peu plus loin, après avoir vérifié que le siège était libre, gêné.  Je regardai John , il n’avait pas l’air stressé et écoutait de la musique dans son iPod. Pourtant, je savais qu’il avait peur au fond de lui, après tout, celui qui n’a pas peur n’est pas humain. Le pilote annonça l’arrivée dans cinq heures. Un homme se leva et pris la parole :
« Voilà le briefing soldats : un vieil entrepôt nucléaire Russe a été attaqué par des terroristes, nous craignons qu’il ne soit désormais en leur contrôle. Le danger est grand, car les têtes nucléaires seraient activés et pourraient exploser. Je vous conseille de dormir et de manger, le voyage sera long et il faudra être en forme au combat. Bonne chance. »
Je m’endormais en craignant de mourir pendant mon sommeil, et le cœur serré en pensant à la prochaine bataille.
To be continued…
